
Messe du lundi 22 octobre 2018 

Lundi de la 29e semaine du temps ordinaire 

St Jean-Paul II 

 

Première lecture (Ephésiens 2, 1-10) 

« Avec le Christ, Il nous a ressuscités et Il nous a fait siéger aux cieux » 

Frères, vous étiez des morts,  

par suite des fautes et des péchés qui marquaient autrefois votre conduite, soumise  

aux forces mauvaises de ce monde, au prince du mal qui s’interpose entre le Ciel et nous, 

et dont le souffle est maintenant à l’œuvre en ceux qui désobéissent à Dieu. 

Et nous aussi, nous étions tous de ceux-là, 

quand nous vivions suivant les convoitises de notre chair,  

cédant aux caprices de la chair et des pensées, 

nous qui étions, de par nous-mêmes, voués à la colère comme tous les autres. 

Mais Dieu est riche en miséricorde ;  

à cause du grand amour dont Il nous a aimés, 

nous qui étions des morts par suite de nos fautes, Il nous a donné la vie avec le Christ : 

c’est bien par grâce que vous êtes sauvés. 

Avec Lui, Il nous a ressuscités et Il nous a fait siéger aux cieux, dans le Christ Jésus. 

Il a voulu ainsi montrer, au long des âges futurs, la richesse surabondante de Sa grâce, 

par sa bonté pour nous dans le Christ Jésus. 

C’est bien par la grâce que vous êtes sauvés, et par le moyen de la foi. 

Cela ne vient pas de vous, c’est le don de Dieu. 

Cela ne vient pas des actes : personne ne peut en tirer orgueil.  

C’est Dieu qui nous a faits, Il nous a créés dans le Christ Jésus, 

en vue de la réalisation d’œuvres bonnes  

qu’Il a préparées d’avance pour que nous les pratiquions. 

            – Parole du Seigneur.  

 

Psaume Ps 99 (100), 1-2, 3, 4, 5 

R/ Dieu nous a faits, et nous sommes à Lui 

Acclamez le Seigneur, terre entière, 

servez le Seigneur dans l’allégresse,  

venez à Lui avec des chants de joie ! 

Reconnaissez que le Seigneur est Dieu : 

Il nous a faits, et nous sommes à Lui, 

nous, Son peuple, Son troupeau. 

� Il existe et  agit dans les esprits et les 

cœurs, le démon. Souvent dit « prince de 

ce monde » (ici « prince du mal »), il a un 

but : s’interposer entre le Ciel et nous. 

� Il agit par les convoitises  

de notre « chair », et quand nous 

sommes seuls, nous y cédons 

� Mais le Christ est là, pour nous sauver au dernier jour, 

mais aussi pour nous libérer du mal au quotidien 

� Le Christ Jésus était déjà là  

à la Création du monde ;  

Il nous préparait déjà aux œuvres bonnes  

que nous pourrions faire  

pour la joie et la gloire de notre Créateur  

� A double détente, Seigneur notre Dieu, Ton plan d’amour pour nous : 

créés libres par amour, puis libérés et sauvés du mal, toujours par amour 

� Servir Dieu non pas dans l’abnégation douloureuse, 

mais dans la joie et l’allégresse, voilà le but à atteindre 



Venez dans Sa maison Lui rendre grâce, 

dans Sa demeure chanter Ses louanges ;  

rendez-Lui grâce et bénissez Son Nom ! 

Oui, le Seigneur est bon, 

éternel est Son amour, 

Sa fidélité demeure d’âge en âge.  

 

Acclamation (Mt 5, 3) 

Alléluia. Alléluia.  

Heureux les pauvres de cœur, car le royaume des Cieux est à eux ! 

Alléluia. 

 

Évangile (Lc 12, 13-21) 

« Ce que tu auras accumulé, qui l’aura ? » 

En ce temps-là, du milieu de la foule, quelqu’un demanda à Jésus :  

« Maître, dis à mon frère de partager avec moi notre héritage. » 

Jésus lui répondit : 

« Homme, qui donc m’a établi pour être votre juge ou l’arbitre de vos partages ? » 

Puis, s’adressant à tous : « Gardez-vous bien de toute avidité,  

car la vie de quelqu’un, même dans l’abondance,  

ne dépend pas de ce qu’il possède. » 

Et il leur dit cette parabole : 

« Il y avait un homme riche, dont le domaine avait bien rapporté. 

Il se demandait : “Que vais-je faire ? Car je n’ai pas de place pour mettre ma récolte.” 

Puis il se dit : “Voici ce que je vais faire :  

je vais démolir mes greniers, j’en construirai de plus grands  

et j’y mettrai tout mon blé et tous mes biens. 

Alors je me dirai à moi-même : 

Te voilà donc avec de nombreux biens à ta disposition, pour de nombreuses années. 

Repose-toi, mange, bois, jouis de l’existence.” 

Mais Dieu lui dit : 

“Tu es fou : cette nuit même, on va te redemander ta vie. Et ce que tu auras accumulé, qui l’aura ?” 

Voilà ce qui arrive à celui qui amasse pour lui-même, au lieu d’être riche en vue de Dieu. » 

            – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

 

� Comment avoir cette joie ? Goûtons déjà, avec d’autres,  

à la joie des  prières d’action de grâce et de louange ! 

� Pourquoi notre pape a-t-il intitulé « Exsultate et Gaudete » 

sa si belle exhortation à la sainteté ? Parce que c’est  

véritablement un chemin de joie avec notre Seigneur,  

dès cette terre, et ce même dans les épreuves ! 

� On sait bien combien tout héritage 

suscite un désir de justice, mais aussi 

souvent un désir inavoué  

d’être reconnu en ayant « plus » ? 

� … de toute « âpreté au gain », disait il y a peu 

la liturgie. Le salut, « c’est le don de Dieu », nous 

dit ce matin St Paul : et si tout ce qui nous arrive, y 

compris l’héritage de ceux qui nous ont précédés, 

était plus un don de Dieu qu’un « dû » ? 

� Passer de la peur de manquer 

à la Confiance en Toi :  

que c’est difficile, ô mon Dieu ! 



Commentaire Evangile au Quotidien 

Sainte Teresa de Calcutta (1910-1997), fondatrice des Sœurs Missionnaires de la Charité 

« Que vais-je faire ? » 

Tous, nous n'aspirons qu'à être heureux et en paix. Nous avons été créés pour cela et ne 

pouvons trouver le bonheur et la paix qu'en aimant Dieu ; L'aimer nous apporte la joie et le 

bonheur. Beaucoup pensent, surtout en Occident, que vivre à son aise rend heureux. Je pense qu'il 

est plus difficile d'être heureux dans la richesse, car les préoccupations pour gagner de l'argent et 

le conserver nous masquent Dieu. Toutefois, si Dieu vous a confié des richesses, faites-les servir à 

Ses œuvres : aidez les autres, aidez les pauvres, créez des emplois, donnez du travail aux autres. Ne 

gaspillez pas vainement votre fortune ; avoir une maison, des honneurs, la liberté, la santé, tout 

cela nous est confié par Dieu pour le mettre au service de ceux qui sont moins fortunés que nous. 

Jésus a dit : « Ce que vous ferez au plus petit de mes frères, c'est à moi que vous le ferez » (Mt 

25,40). Par conséquent, la seule chose qui puisse me rendre triste c'est d'offenser notre Seigneur 

par égoïsme ou par manque de charité envers les autres, ou bien de faire du tort à quelqu'un. En 

blessant les pauvres, en nous blessant les uns les autres, nous blessons Dieu. 

C'est à Dieu qu'il appartient de donner et de reprendre (Jb 1,21) ; partagez donc ce que vous 

avez reçu, y compris votre propre vie. 

 

Méditation dans PRIER au Quotidien 

Un frère de Taizé 

L’abondance de biens matériels ne garantit pas le bonheur. Notre garantie, c’est l’amour. Et seul 

l’amour peut prendre soin de notre vie (qui dans certaines traductions est appelée « âme ». On ne fait 

pas des réserves d’amour : on le reçoit et on le donne.  

 


